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mandez la formule à : “In­
dicateur des Eleveurs de 
Volailles, Département de 
l’Agriculture Québec ‘‘.

M. l’abbé Jos. Richard, curé de St-Au- 
bert, comté de l'Islet, décédé le 31 dé­
cembre, à l'âge de 64 ans. Il fut pendant 
17 ans (1895-1912) professeur à l’Ecole 
d'Agriculture de Ste-Anne de la Poca- 
tière, dont il fut aussi le directeur pendant 
deux termes.

Il était le frère de trois prêtres, MM. 
Charles, Edouard et Saluste Richard.

Un • ancien élève de Ste-Anne dit du 
directeur défunt :

"Quiconque vit ce prêtre modeste, en 
soutane verte comme les prés et en bottes 
sauvages, accompagner les élèves de 
l’Ecole d’Agriculture, alors oubliés des 
puissants, jusque dans les plus durs tra­
vaux de la ferme, n’en perdra de sitôt le 

.souvenir.’’

Deuil à l’Ecole d’Agri­
culture de Ste-Anne

L’hon. NARCISSE PERODEAU nom- 
mé lieutenant-gouverneur de la Province 
de Québec le 8 Janvier.

M. Pérodeau était membre du Con­
seil Législatif et ministre sans portefeuille 
dans le cabinet Taschereau.

Né à St.-Ours, Comté de Richelieu le 
25 mars, 1851, reçu notaire en 1876, pro- • 
fesseur de droit à l’Université de Mon­
tréal et conseiller législatif depuis 1897, 
vice-président de La Sauvegarde et de . 
la Banque Provincial du Canada, etc etc.

Afin de prévenir tout conflit avec les 
autres expositions de la région, la Société 
d’Agriculture de Verchères a déjà arrêté 
la date de sa propre exposition. Elle se 
tiendra les 9 et 10 septembre.

Si toutes les Sociétés d’Agriculture vou­
laient bien ainsi s’occuper de bonne heure 
de fixer les dates de leurs expositions, elles 
éprouveraient moins de difficultés à éviter 
la tenue simultanée dans une mérégion. 
de ces comices agricoles. Il faut donc 
féliciter la Société d’Agriculture de Ver- 
chères de sa vigilance et de sa ponctualité 
en l’espèce.

SOLEIL
Lev. Ce».

Eleveurs de volai 
de Volailles de la Prov 
dicateur des Eleveur 
Québec.”

Noël d’autrefois 
dit un hebdomadaire 
commercialiser les fêt 
d’affaires. Nous nou 
Noël an tique, alors q 
santé ou à sa bourse.’

Heure solaire ou 
cipales les principales 
électeurs. Ceux de 
pour l’heure avancée, 
tou les partisans de 1’1 
jorité.

Les chemins de f< 
réal devra bientôt se j

Maîtresses, enf 
Advocate, de London 
dre compte des condi 
truction scolaire. U 
des salles de classes m 
fées, sont autant de 
Rendez l’école et ses 
d’orgueil pour toute

- Le pic et la pel 
titre: “Il n’y a qu’à 
on lit dans le Collier 
caine: “A Lansing, M 

"culture du Michigan 
mencé eux-mêmes le 
mémoratif (Memoria 
riaux et les étudiants 
muer et déplacer 10,( 
remarquable (grand : 
grands éducateurs.
cum laude (c.-à-d-av<

La paille de l’Oi 
teurs de l’Ouest cana 
meules de pailles qui 
vont peut-être chang 
(France), enveloppée 
d’avoine et de lin...

—les usines de Grenob 
On sait qu’en 

beaucoup de paille c 
résussit à faire de la 
on peut s’attendre à ^ 
qui commenceront à 
ou à barbouiller.

Société d’Agriculture 
Verchères .

Pommes et ora 
au cours de la saion 
telles les oranges, etc 
sur les chemins de f< 
5 sous l’unité; 6 pou 
une douzaine d’oran.

Pourquoi cette
S’il y avait che 

de vergers, un plus 
doute à la culture de 
d’autant—au grand 
cultivateur lui-mêm. 
mais, trop souvent, 
mation.

Pour prévenir la rouille des tuy­
aux souterrains en fer. Réponse 
à C. D ; SS. Anges.—Maintenant - 
que vos tuyaux d’aqueduc sont 
posés il est bien tard pour les trai­
ter de manière à prévenir toute 
rouille. Voici tout de même une 
recette dont vous pourrez vous ser­
vir à l’avenir lorspue vous com­
pléterez votre aqueduc.

On donne une couche de gou­
dron de houille dans l’intérieur de 
chaque fragment de conduite ou 
de tuyau, soit en peignant, soit en 
l’y faisant couler ; puis on y intro­
duit des copeaux de bois qu’on 
allume ensuite ; le goudron s’in­
corpore au fer par l’effet de ce 
traitement,-il en bouche tous les 
pores beaucoup plus complète­
ment que par la simple applica­
tion au pinceau ; pourtant il ne 
faudrait pas trop chauffer. On 
se contente d’emplir la partie du 
tuyau avec des copeaux et d’y 
mettre le feu : une seule fois suffit.

La tôle de fer se traite égale­
ment par ce moyen.

On not s informe que des spéculateurs peu scrupuleux, 
toujours à l’affût du gain au détriment des gens de bonne foi, 
parcourent actuellement la campagne dans le but d’acheter à 
tas prix les obligations de la “Machine Agricole de Montmagny.’’

Fidèle à ses habitudes, “Le Bulletin de la Ferme” tient à 
mettre ses lecteurs en garde contre les agissements de ces 
petits spéculateurs un peu trop empressés.

Dans les conditions du prêt du gouvernement de la Province 
de Québec à la banque, qui sous le nom de “Banque Nationale 
de Québec”, remplacera la Banque Nationale et celle d’Hoche- 
laga, il a été expressément stiuplé que le remboursement des 
obligations de la Machine Agricole actuellement détenues par 
le public, et dont le montant est de $680,000, se ferait au pair.

Après avoir lu le présent avis les porteurs de ces obligation 
ne seront donc pas excusables d’accepter pour leurs titres des 
offres dérisoires.

Le présent conseil amical " du Bulletin ” est basé sur l’avis 
suivant que l’honorable M. L.-G. Belley, président du comité de . 
protection des porteurs d’obligation, fait tenir aux intéressés, 
pour éviter toute surprise de la part dé ces derniers et les empê­
cher de devenir victime des spéculateurs et pêcheurs en eau 
trouble:

“Le gouvernement provincial avance aux banques Nationa­
les et Hochelaga une somme de $15,000,000 à condition que votre 
argent soit remis intégralement, capital et intérêt.

“Prenez garde de tomber dans le piège, gardez vos titres, 
vous allez être payés d’ici peu de temps.”

L. G. BELLEY, avocat.

La L. R. STEEL.—Dans le même ordre d’idées, il convient 
d’annoncer que les actionnaires de la L. R. Steel Go., espèrent 
recueillir les $300.000 nécessaires à la réorganisation de cette 
compagnie, dont la chûte retentissante a fait perdre plus de deux 
millions de piastres aux petits épargnistes de chez nous. Pour 
effectuer cette réorganisation on a demandé aux débiteurs de 
la Cie de souscrire 10% du montant des actions qu’ils détiennent, 

• et on espère que cette nouvelle souscription atteindra ce chiffre. 
( Les représentants du Canada et des Etats-Unis- se rendent 

le 12 janvier devant Un juge de la cour fédérale, à Buffalo, pour 
demander la permisson d’acheter ce qui reste.de la vieille com­
pagnie pour en former une nouvelle. Il est à peu près certain 
que leur demande sera acceptée

Nous tiendrons nos lecteurs au courant.

Les obligations de la Machine Agricole de 
Montmagny.-La L. R. Steel

En garde! En garde!!
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" Gardez vos titres, vous allez être payés "
Nous ajoutons : surtout ne les troquez pas contre des valeurs étrangères que vous ne connaissez 

pas---N’achetez plus d’obligations sans recourir à une maison responsable
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V *11 Du 6e jour de l’oct. 7 28 4 20
S 12 (Du Dim. dans l’oct.) Ste-Famille 7 28 4 22
D 13 Octave de l’Epiphanie 7 27 4 23
L 14 St-Hilaire 7 27 " 4 24
M 16 St-Paul 1 7 27 4 25
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